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Un vrai film drôle I
Un FILM qui n'a 

qu'une prétention 
celle de déchaîner 
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C O U R R I E R
LES TRACTS DE LA S.A.C.E.M. 

LES FILMS ET L’ASSURANCE GUERRE
Tout le monde ne perd pas son temps en 

ces semaines de nervosité et de chaleur. Il 
en est qui n’ oublient pas leur tiroir caisse 
et qui profitent autant que faire se peut, 
du désarroi des autres. Je veux parler 
d’une vieille connaissance à nous : la S. 
A.C.E.M. L’action continue, tenace de la 
S.A.C.E.M. se heurte une fois de plus à 
1 organisation des exploitants, cela lui per. 
met de marquer quelques points de ci, de 
là, de renouveller d3e contrats. Or on ne 
le répétera jamais assez, quoique l ’on fas­
se et quoique l ’on ’dise, il sera toujours ju­
ridiquement assez délicat de contester des 
droits reconnus par contrat. Pourtant, le 
C.O.I.C. a, depuis un certain temps déjà 
pris parti ainsi qu’on le lui demandait de­
puis assez longtemps. Il a donné aux gens 
de la corporation des instructions précises 
un ordre de campagne, si l’on veut. Malgré 
cela, ne sachant plus ce qu’ il leur arrive, 
se croyant plus malins que les autres, des 
directeurs signent à tort et à travers, se 
dépouillent pour leur propre compte. Dom. 
mage, on n ’ arrivera à un résultat — et 
il faudra bien que l’on arrive à réduire 
la S.A.C.E.M. si puissante soit-elle — que 
par un mouvement d ’ensemble sans fausse 
note. La S-A.C.E.M. use de tous les mo­
yens de guerre, elle va jusqu’à envoyer des 
tracts Parfaitement, les exploitants de cer­
taine région du midi de la France ont re. 
çu une circulaire qui peut se résumer ain­
si : « On vous trompe, on essaie de vous 
faire tirer les marrons du feu. Pendant 
que l'on vous pousse à vous mettre en il­
légalité à notre égard, votre propre repré­
sentant auprès du C.O.I.C. respecte soi. 
gneusement tous ses engagements, paie 
comme par le passé et vous laisse soigneu­
sement vous mettre tout seuls dans votre 
tort. »

Certains destinataires ont été quelque 
peu ébranlés par cette circulaire, la ca­
lomnie, a, de tous temps été une arme pré. 
cieuse. Cela provoque des flottements, des 
abandons, la S.A.C.E.M. marque des points

Il est peut-être regrettable de ne pas 
taire actuellement certaines disputes mais 
puisque les choses sont mises sur ce pied 
là, il n ’y a aucune raison de céder du 
terrain sous le prétexte d ’une fallacieuse 
union sacrée.

Il faut faire masse et pour commencer, 
ne pas laisser le doute et la méfiance dans 
l ’équipe exploitante qui réunit les mêmes

intérêts en l ’occurence. Evidemment, les 
déplacements difficiles rendent les réu­
nions malaisées. Qu’ importe s ’il y a hési­
tation, adressez.vous à ceux qui vous re­
présentent et qui n ’ont pas trahi la cause 
Si vous en doutez encore, demandez leur 
des explications, les colonnes de cette re­
vue sont là pour ça. Il est certain que les 
insinuations de la S.A.C.E.M. comblent de 
joie tel ou tel, donnent satisfaction à des 
rivalités rapidement haineuses II n’est pas 
l ’heure de s’y laisser aller. C’est là qu’il 
faut réaliser une union qui pour ne pas 
être sacrée n ’en est pas moins d’ordre im­
périeusement pratique. L ’ action commune 
contre la S.A.C.E.M. ne saurait souffrir 
d ’exception On voudrait même que des 
mesures de représailles et de boycottage 
soient prises contre ceux de la corporation 
qui ne se conformeraient pas à la méthode 
indiquée. Car la liberté est une bien jolie 
chose tant qu’elle ne compromet pas l ’ ac­
tion des autres, dans un métier comme le 
notre nous nous tenons tous et celui qui 
compromettra par son « indépendance » 
•Faction commune touchera directement les 
intérêts des autres. Nous n’avons aucune 
raison de n’en pas tenir compte et il n’y 
aurait rien de choquant à ce que par exem. 
pie, il manque de film pendant une cer­
taine période... c ’est peut-être un peu ex­
cessif, mais nous commençons à savoir ce 
que sont les lois de la guerre, et la guerre 
avec la S.A.C.E.M. pour être d ’ordre com­
mercial. n’en est pas moins une guerre 
quand même.

A

Un lecteur m ’écrit au sujet de ce fa­
meux article 10 du contrat type rendant 
l ’exploitant responsable d’une copie jamais 
reçue et détruite en cours de route par 
fait de guerre. « Les copies, me dit-il, ne 
sont-elles donc pas couvertes par l’assu­
rance-guerre ? »

Les avis à ce sujet sont très partagés.

l a / p u b l i c i t e =
ONE MATOGRAPHtquE

Tel distributeur affirme que les copies 
doivent être couvertes par l ’ assurance spé­
ciale contre les risques de guerre et pré­
voit même d’en faire payer à chaque ex­
ploitant sa cote part. D’autres affirment 
que les films ne sont couverts que dans 
les biockaus.... en réalité les films ne sont 
assurés nulle uart en dépit de ce qui a été 
affirmé. Pourquoi ? parce que les Compa­
gnies d’assurances, perdues dans l ’ interpré­
tation des textes discutent. Le filin n’est, 
pas un immeuble commercial (évidemment) 
il n’est pas non plus une marchandise à 
vendre. Or ces deux catégories, seules sont 
prévues comme pouvant bénéficier de l’ as­
surance-guerre. Tout cela est bien joli, 
nous voilà donc, une fois de plus perdus 
dans le grimoire administratif. Le film, 
qui, plus que toute autre marchandise. par 
ses voyages incessants et ses séjours dans 
les gares risque d ’être sinistré ne peut 
être garanti narce qu’il est « à louer », 
c ’ est quand même quelque peu invraisem­
blable. Certes les Assurances discutent, 
elles finiront par obtenir le droit de met­
tre les bobines de pellicules sur la liste des 
marchandises assurables... il faut qu’admi- 
nistration se fasse, cela va demander des 
semaines, après cela il faudra discuter en­
semble pour savoir où ce film sera assuré, 
il est probable qu’il ne le sera pas durant- 
le voyage.... il faudra encore expliquer., 
pendant ce teipps la -guerre ¡continuera à 
se déchaîner,- les copies • à se perdre et à 
être détruites, Jes distributeurs à engager 
des procès contre les exploitants au sujet 
de ce fameux article 10. En d ’autres temps 
nous dirions que voilà bien des réjouis­
sances en perspective. L ’ administration et 
ses fonctionnaires ne pourrait elle envisa­
ger une trêve. Il est des cas d ’urgence, tout 
ce qui touche — ou est touché — par la . 
guerre est un cas d’ urgence. Pour régler 
ces questions-là il est indispensable de 
prévoir des méthodes expéditives. Tant pis 
pour les formes habituelles. Que fait le C. 
O.I.C. à ce sujet ? Il ne suffit pas de dire 
faites ceci ou faites cela. Le C.O.I.C. doit 
si ce n’est fait se mettre en rapport avec 
les groupements d’assurances et exiger sa­
tisfaction. n  doit également nous dire où 
il en est et où nous en sommes. Que nos 
représentants se mêlent de la question. Par 
la même occasion réglons les détails sur 
lesquels on disputera demain. A  savoir : 
qui doit payer cette assurance ? On n ’a 
pas fini de chinoiser là-dessus.

R. M. ARLAUD.
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S O R T IES  LE G A LE S
conformément à la décision 

N* '4  du CO.I C.
si T O «  1 .0 0 1 ’.

2 Août : Le Ring Enchanté. Nou­
veautés (Diacina). Exclusivité.

RECETTES DES SALLES
DU 5 AU 11 JUILLET 1944

MAJESTIC (Retour de Flamme) ................................................................ 116.985 Frs.
CAPITOLE (Le Resquilleur) ...................................................................... 185.303 _
ODEON (Service de Luit) ........................................................................ 322.127 __
RIALTO (Leçon de chiruie à 9 heures) ....................................................  139.334 _
CINEVCG (Chaînes Invisibles) ................................................................  101.373 __
PHÛCEAC (Histoi e de Rire) .................................................................... 97.387 __
CINEAC PETIT PROVENÇAL (Lettres d'Amour) .............................  39.012 _
HOLLYWOOD (Donne-moi tes yeux) ........................................................  177.638 _
ECRAN (Un amour en l ’ air) ...................................................................... 39.462 —
NOAILLES (Mahlia la Métisse) .................. 35 448 _
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wÆWcfe la , Jemcunm.
ODiEON. — Sur scène : Lsmercier.
< ’APITOLE. — L'Enfant de l'Amour, 

avec Gaby Morlay (Ciné Guidi Monopole) 
Exclusivité. Seconde semaine. (

MAJESTIC.. — L’Homme de Londres, 
avec Fernand Lpdoux (Francincx). Exclu­
sivité.

1MALTO. — Charivari (Films Tobis). 
Exclusivité,

MUTUELLE du SPECTACLE
■En sa réünion du 21 Juin 1944, la Mu­

tuelle du SjxœtSieie do Marseille et de la 
iîiégion a nommé comme suit son Conseil 
il ' Administration î

Président : M. Beauchamp 
■Vice-Président : MM. Rachet, Laugier 

Atnloine, Praz, Martel 
Secrétaire Général : M. Mathieu 
.Secrétaire Adjoint : M. Mujodhielli 
Trésorier : M. Caillot 
Trésorier Adjoint : M. Lantelme 
Conseillers : MM. MilIiai-d Léon, Angel, 

vin, Yacjp.on, ¡'Pautel. Oajpelieir, Ghiglione;
1.agneau.

Commission de Secours
MM. Vaocon, Président 
Gagneau 
Angel vin

Commissaires aux Comptes
MM. Pelletier
Jean
Lucciaai.

24 Mai 1944. — M. Alcide BOrdage, agis­
sant pour son compte (personnel, demeu­
rant à MarciUac-Lanvillc, est autorisé à 
donner des représentations (cinématogra­
phiques à Mareillaic-Lanville (Salle Bor_ 
dage).
H E R A U L T

30 mai 1944. —  M. Manno ( Vincent) do­
micilié à Mèze est autorisé à ouvrir une 
seconde salle cinématographique à Mèze. 
La présente autorisation serait retirée si 
M. Manno cédait, à quelque époque que ce 
soit, ] '«ne ou l ’autre de ces deux salies. 
LOIRE INFGRfBUfæ

23 mai 1944. — Mme Veuve Leelair, née 
Ventroux, demeurant avenue de la Gare, à 
Blain, est autorisée à (exploiter dans cette 
commune, quai Surcoût, une salle cinéma, 
iograjphüque de 300 ¡places, dénommée Ar- 
tis(ie Cinéma.
MEURTHE ET MOSELLE

6 juin 1944. —  M. Nicolinî (Hector) 12, 
rue de la Marne, à Villempt, agissant pour 
son compte personnel, est autorisé à don­
ner des représentation® cinématographiques 
à Villers-la.Montagne. salle Rosselet, 200 
places.
NORD

M. et Mine Louis Meunier ont vendu à 
M. Gaston S a ns en un Fond» de commerce 
d ’Etablissement cinématographique et sa!, 
le de spectacles dénommé Etoile cinéma, 
exploité à Lille, rue des Angustins, 26.

Oppositions : M. Sansen, 77, rue .Jeanne 
d’Ane à Lille.

Première publication: Les Annonces Lé. 
gales du Nord, à Lille, du 24 juin 1944. 
OISE

27 .Mai 1944. — M. Lallenient (Marcel- 
Auguste) demeurant 24. rue Dauphine, à 
Marines (Seine-et.Oise), agissant pour son 
compte personnel, est autorisé à créer une 
exploitation cinématographique en les com­
munes d’Amblainville et Hénonville.
SEINE INFERIEURE

Mme Perler a vendu à la Société à res­
ponsabilité limitée Sodno deux Fonds de 
commerce de projections cinématographi- 
pbiqiies exploitée. J'un h iC&udeber lès El- 
heuf. 12, rue Paul Bert et l'autre à Saint 
Aubin lès Elbeuf, 8. rue Jules Ferry.

Oppositions: Caudebec lès Elbeuf, 12 rue 
Paul Bert.

Première Publication: L'Elbeuvien. à 
Elbeuf, du 16 juin 1944.

AGENCE TOULOUSAINE 
DE SPECTACLE

2, Rue Aubuisson - TOULOUSE 
Téléph. 217-04

Ventes - Achats - Locations • Gérances 
SALLES DE

CINÉMAS ET DE SPECTACLES

SEINE-ET-MARNE
7 Juin 1944. —  M. Demollière (Marcel) 

demeurant à Paris, 46, passage Choiseu], 
agissant pour son compte personnel, est 
autorisé à exploiter une salle cinématogra­
phique à Hériey (Hôtel du Oentie).
VAR

Mme Rosa Irma Catherine Laloux, veu­
ve Emile.Désiré Gastinel, Mme Antoinette 
Marguerite Gastinel, épouse de M. Char­
les-Jeta Detraz, Mme Louis» Emilie Ga®. 
tine], épouse de M. Albert Ottavihni ont 
vendu à M. Joseph François Antoine Kspi- 
nouse un Fonds de commerce de cinéma 
exploité aux Arcs, 18 Br Gambetta, sous le 
nom de Modem Cinéma avec succursale au 
Mlly.

Oppositions: étude de Me Rouvier no­
taire aux Arcs.

Première publication: Le Var, du 17 
juin 1944.
VOSGES

31 mai 1944. —  M. l’Abbé Joly (Hubert) 
demeurant au Tholy est autorisé à trans­
férer sOn cinéma Jeanne d ’Anc de Laveline 
Devant-Bruyères au Tholy.

Pour renouveler vos Jeux 
de photos publicitaires

ADRESSEZ-VOUS AU

Studio AUDRY
C L I C H É S  
RETOUCHES 
PUBLICITÉ

4, Place de la Bourse
M A  RSEI LLE

Té'éphone : DRAGON 43-98
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COMITÉ D'ORGANISATION
DE L'INDUSTRIE CINÉMATOGRAPHIQUE

A MARSEILLE
36, La Canebière 

Tél. C. 65.53
I.e Délégué Général ne reçoit que sut 

rendez-vous.
Le chef de Centre reçoit les mardis et 

vendredis de 10 h. à midi, les autres jours 
sur rendez-vous.

DECRET N» 766 DU 7 AVRIL 1944 
PORTANT REORGANISATION DU 

SERVICE DE LA CINEMATOGRAPH IF.
AGRICOLE

(J. O. du 2 juin 1944
Le Chef du Gouvernement,
Vu l’acte constitutionnel N° 12 ;
Vu la loi du 5 avril 1923 créant la ci­

nématographie agricole;
Vu Jes décrets des 20 mai 1923, 5 no­

vembre 1924, 29 février 1932 et 5 dé­
cembre 1934, fixant les conditions d’ap­
plication de cette loi ;

Vu l’article 55 do la loi des finances 
du 31 décembre 1943;

Sur ]a proposition du ministre secré­
taire d’Etat à l’Agriculture et au Ravi­
taillement ;

Déscrète:
Article Premier. —  Les questions in­

téressant la cinématographie agricole 
sont placées dans les attributions du Se­
crétariat Général de l’Agriculture.

Art. 2. —  La Commission permanente 
du Cinématographe Agricole prend le 
nom de Commission permanente, de la 
Cinématographie Agricole.

Sa composition est, fixée ainsi quil 
suit:

Président:
Le ministre secrétaire d ’Etat à l’A­

griculture et au Ravitaillement.
Vice-président :

Le conseiller d’Etat secrétaire général 
à l’Agricultur©

Membres :
Le directeur général des Eaux et Fo­

rêts ;
Le directeur général du Génie rural 

et de l’Hydraulique agricole ;
Le directeur de l’Enseignement;
Le. directeur de la Production agricole;
Le directeur des Services profession­

nels et sociaux ;
Le chef du Service de la recherche et 

de l’expérimentation;
Le chef du Service d ’études et de do­

cumentation;
L’inspecteur général de l’Agriculture 

chargé de l’enseignement ;
L’inspecteur général, chef des Services 

vétérina'res ;
L’in»pec(jeur général de l’Agriculture 

chargé des stations et laboratoires de re­
cherches agronomiques;

Le chef du Service de presse et de 
propagande ;

Le Directeur général de la Cinémato­
graphie nationale ou son représentant ;

Six représentants de la corporation 
nationale paysanne nommés par le mi­
nistre secrétaire d’Etat h l’Agriculture 
et au Ravitaillement, sur proposition du 
Conseil National corporatif agricole.

Art. 3. —  CeGe commission est chargée
1° De l’examen d/es projets de films ci 

du contrôle de leur bonne exécution ;
2° De donner son avis sur les acquisi­

tions de films ou de copies ;
3“ D’apprécier le bien-fondé des de­

mandes de subventions présentées par les 
communes rurales ou les établissements 
d enseignement agricole ou vétérinaire 
en vue le  l’achat d’appareils de projec­
tion cinématographique.

Elle donne son avis sur toutes Us ques­
tions qui lui sont soumises intéressant la 
cinématographie agricole

Elle. se réunit sur ta convocation de 
son président.

Art. 4. —  Un fonctionnaire du caarc 
permanent du Ministère de l’Agriculture 
et du Ravitaillement assurera, dans l'in­
tervalle des réunions 'le la commission, 
l’exécution des projets élaborés et la 
gestion des cinémathèques centrales et 
régionales.

aveu vuix aeiiDorative.
Ce fonctionaire, d’un grade’ au moins 

'gai a celui de chef de bureau, sera dé­
signé par arrêté ministériel.
. 11 P°T,Tra être secondé dans <es fonc­

tions par un adioint ayant au moins le 
grade de rédacteur, nommé s„r  sa pro­
pos i lion par simple décision.
9nArt; .5' ~ ,,Sont abr0!?4s '«s décret» des 
-0  mai 1923, 5 novembre 1924 29 fê-
toùtes19|'2’ 5- -ddcembre m i ’ ainsi que toutes dépositions contraires.

T - p  ministre secrétaire d’E- 
, d, I -Agriculture w au Havita-nement 

est chargé de l’exécution du pré5ent dé-
ciel )<,in (>ra au “ Journal OlTj-

l'Oil h Vichy. le 7 avril 1944.
n , Pierre LA VAL.
Peur le chef du Gouvernement.

Le Ministre -erréfaire d’Etat à 
l’Economie national" ef, aux Fi­
nances, secrétaire d’Elat à l’Agri­
culture et au Ravitaillement par 
intérim.

Pierre CATHALA.
Â

COMITE DX)PG4NTK4TTON DE 
L’INDUSTRIE G INEM \ TOU R AP BIQUE

36, La OnpbiNre, 36 
MARSEILLE

Marseille, te 18 Jui'|ef 1944. 
Cire, DLfribiiteurs N° 304 

NOTIFICATION - N° 52 
J'ai 'Ihonneur de porter h votre con­

naissance. pour exécution, la décision

A TOULOUSE
Sous-Centre 

9, Rue Agathoise 
Tél.: 256.81

Bureaux ouverts de 9 h. a ig  ù. 
et de 14 h. a 18 b. 30

suivante relative à la représentation en 
public des, films cinématographiques.

A
FILM INTERDIT AUX MINEURS 

DE 16 ANS:
FARANDOLE

Pour cette catégorie de films, les Direc­
teurs de salles devront obligatoirement 
porter, de manière apparente, sur toute 
la publicité (panneauxTécjame, prospec­
tus, pre««e, etc...) la mention « Mineur» 
de moins de 16 an» non admis ».

La Direction Générale <k- Ja 
Cinématographie Nationale. 

A
ŒUVRES SOCIALES DU CINEMA 
« rao LISTE DE SOUSCRIPTION 

Mlle Viliaret Blanche, secrétaire de MM,.
Vaecon-Bourguet . .............  100 fr.

Buqui, Odéon Cinéma à Ni me« 250 fr.
Jouve, Splendid St André, Mar­

seille ................................................500 fr,
Pardigon, Capitole, Arles . . . . .  .500 fr.
Versini, Le Mirabeau Les Pen­

nes Mirabeau ...... .................... 200 fr.
Familial, La Ciotat .................  300 l'r.
Rossi César et Chatedel, Mar

taille ----- 1. . . . . . . ...................  2.000 fr
Musso, Kursaal, La C io ta t-----  f.OOO fr.
Rouquet Cinéma, Bnnnieux ... 200 IV.
Aniel et Caizac, Cinéma Floren-
, ,  s a c ......... ............................ . . . .  200 fr
Tondo Familia, La Madrague

Montredon, Marseille .......... 500 fr.
Colavito Camille, Rex, Barben-

............................. ...........  • 200 fr.
Riex, Fréjus .............. - . . ...........  300 fr.
Colavito Pierre, Fabricant de 

fauteuils, Villeneuve les Avi­
li11011 ............... ••••................ 300 1V.

Cméniateflec . . . . . . . . . . . ___ . 2.000 lû-.
Personne] de Cinématelec . . . .  1.090 tr.

Total do la 6“ '  Ln*e .............. 'o.fi.p)
Total Précédent ...............  210JB53 fr.

f ix a n t  l e  p r ix  d e  p e l lh jïTl e s  
CINEMATOGRAPHIQUES

(B. O. des Prix du 2 juin 1944) 
Article Premier. —  Les fabricants de 

pellicules cinématographiques vierges 
sont autorisés à pratiquer, pour la vente 
aux utilisateurs, les p rix limites suivants

(Voir- suitd ,pàgé 8) "
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E N  Q U A T R E  A N S

LISTE complète des 220 Films entrepris depuis l'Armistice
Piusque nous en sommes à l’époque clu 

temps d’arrêt, l ’heure est venue en pre. 
nant son souffle et en préparant le lende­
main de jeter un coup d’œil en arrière. 
Le Film vient à ce sujet de publier la liste 
des 220 films réalisés depuis l ’ armistice. 
Il nous a semblé intéressant de reproduire 
son éloquente liste. Il n ’y a pas d’argu­
ment plus massif à opposer aux détrac­
teurs du cinéma français actuel et à ceux 
qui veulent, à l’ évidence, nier son prodi. 
gieux redressement. Certes, il y a du na­
vet, là-dedans, et du navat caractérisé... 
mais rien de pire au navet d ’ avant-guerre. 
Il y a aussi de très authentiques chefs, 
d’œuvres, qui marqueront autant l ’histoi­
re du cinéma que l’histoire des réussites 
commerciales, •

BADALO (PRODUCTIONS)
2« Fév. 41, L’.ETHANGK SU Z Y *. — J.-J. Ducis.

BERVIA FILMS
li sept. 43, L'AVENTURE EST AU COIN DE LA 

RUE. —  J. Daniel-Norman {en co­
production avec Pathé-Cinémai.

BURGUS FILMS
14 Août 41. ANDORRA OU LES HOMMES D’AI-

, RAIN. —  li. Couzinel.
Sept. 42. .LE BRIGAND GENTILHOMME. —  

B. Couzinel.

BOISSERAND (FILMS)
S Déc. 41. VIE PRIVEE. —  W . Kapps.

C. A. T. J. C. (Centre Artistique et Techni­
que des Jéunés du Cinéma)

12 Mai 41. DEPART A ZERO. —  M. Cloche.
C. C. F. C. (Harispuru)
15 Sept. 41. LE PRINCE CHARMANT. —  Jean

Royer.
5 Déc. 41. LE FABULEUX DESTIN DE DESI­

REE CLARY. —  Sacha Guitry.
!» Fév. 42. L’AMANT DE BORNEO. —  J.-P. 

Feydeau.
10 Août 42. DES JEUNES FILLES DANS LA

NUIT. —- René Le llénaff.
28 Avril 43. LE COLONEL CIIABERT. —  R. l.e 

llénaff.
!» Sept. 43. COUP I)E TETE. —  R. Le llénaff.
17 Jauv. 44 FARANDOLE. —  A Zwobada (en 

coproduction avec Fernand Weill)
C. I. M. E. P. (Sté Cinématographique Mé­

diterranéenne de Production)
11 I'év. 43. DONNE-MOI TES YEUX. —  Sacha

Guitry.
10 Mai 43. LE MORT NE REÇOIT PLUS. —  .1. 

Tarrtde.
7 Juin 43. BEATRICE DEVANT LE DESIR. —  

J. de Maryuenat.
15 Juin 43. LES PETITES DU QUAI AUX 

••’LEURS. —  Marc Allégret.
CINEMA 1)E FRANCE
10 Août 40. CHAMBRE 13. —  A. lluqon 
10 Oct. 41 LA SEVILLANE. —  A. Hayon.

COLLARD (Productions Pierre)
25 Août 40. LA TROISIEME DALLE. —  Michel 

Dulud.
5 Nov. 42. LE CHANT DE L’EXILE. —  A. Ilu- 

gon.
COMHAL (Sté de Production et d'Exploi­

tation des Films)
13 Nov. 42. MAIILIA I.A METISSE. —  IV. 

Kapps.

COMPAGNIE GENERALE CINEMATO­
GRAPHIQUE

20 Avril 42. LE VOILE BLEU. . . J. Stelli.
22 Fév. 43. LA VALSE BLANCHE. —  J. Stelli.

CONSORTIUM DE PRODUCTION DE 
FILMS

11 Av. 42. 1.A FEMME PERDUE. —  J. Choux.
21 Sept. 42. LE BARON FANTOME. —  S. de Po-

ligny.
16 Fév. 44. L'EXFAXT DE L ’AMOUR, —  Stelli.

CONTINENTAL FILMS
15 Fév. 41. L’ASSASSINAT DU PERE NOËL. —  

C.hrislian-Jacque.
28 Fév. 4L LE DERNIER DES SIX. —  Georges

l.acombe.
22 Avr. 41. PREMIER RENDEZ-VOUS. —  II. Dé­

rida.
28 Avr. 41. LE CLUB DES SOUPIRANTS. —

M. Gleize.
12 Mai 41. PECHES DE JEUNESSE. __ .1/.

Tourneur.
^  ! ! ’ NK BOUGEZ PLUS. —  /«. Caron.
- /J u iil . 41. CAPRICES. —  Léo Joannon.
1 "  Sept. 41. MAM’ZELLE BONAPARTE. _  M 

Tourneur.
22 Sept. 41. ANNETTE ET LA DAME BLONDE.

_ —  Jean I) ré utile.
2a Oct. 41. SYMPHONIE FANTASTIQUE. —
... . .  Chrislian-Jacque.

29 Nov. 41. LES INCONNUS DANS I.A MAI-
„ . . .  SON. —  // .  Decoin.
% s '■ SIMPLET. -  Fernandel.
H  —  MAIUAGE D’AMOUR. —  //.  Decoin 
1 " Ma. 42. LA FAUSSE MAITRESSE —  A 
. . . . . .  Cayatte.
4 Ma. 42. I. ASSASSIN HABITE AU 21 —  G 

___ Clouzot.
2, Ju.Jl.42. DEFENSE D’AIMER. _  Rich. Pot- 

lier.
21 Août 42. LA MAIN DU DIABLE. —  M Tour- 

neur.
28 Oct. 42. PICPUS. _  R. Pottier,
13 Janv. 43. 2a ANS I)E BONHEUR. —  R Jouet
1 "  Fév. 43. AU BONHEUR DES DAMES —  A 
.  . Cayatte. '
Vn x.Vr’ ÎS- AÇMEN- -  Fernandel.
Il v!!u 1?.’ LE CORBEAU. —  G. Clouzot 
U Mal 4J. MON AMOUR EST PRES DE TOI —  
, ,  ,  . , Richard Pottier.
14 Juin 43. LE VAL D’ENFER w x
19 Août 43. LA FERME AUX LOUPs!' — R p“ ?-

. lier.
30 Août 4 3 .. .PIERRE ET JEAN. —  A. Cayatte 
27 Sept. 43. LA VIE DE PLAISIR. - I  .4.V a len -

tlll.
on m ’ 1?’ ,K  DERNIER SQU —  A Cayatte
20 Dec. 43. CECILE EST MORTE. -  M Tour

neur.
15 Fév. 44. LES CAVES DU MAJESTIC. -  R

bottier.
CRITERIUM (Films)

12 Mai 43. CEUX DU RIVAGE. -  J. Séverac
CYRNOS FILMS
19 Juin 4L UNE FEMME DANS LA NUIT •

K -T . Gréville.
DISCINA (André Paulvé)
7 Août 4L HISTOHIE ^  

hier.
la Mars 42. L’ASSASSIN A PEUR LA NUIT. __

. Jean Delannoy.
2. Avr. 42. LES VISITOIRS I)U SOIR. _  „  

Carne.
17 Août 42. LUMIERE D’ETE _ r r-s~ .n i
15 Mars 43. L'ETERNEL RETOUR —  J De/an-

5 Mai 43. LES MYSTERES I)E PARIS —  J
.... . de Raroncelli.
2.! Ma. 44. MADEMOISELLE X... —  />.
ECLAIR-JOURNAL
15 Sept. 41. CE N’EST PAS MOI. . . ] .  de Ba- 

roncelli.
Il Nov. 42. MARIE-MARTINE. —  A. Valentin
I Oct. 43. LE VOYAGEUR SANS BAGAGE _

Jean Anouilh.
11 Mars 44. LA FIANCEE DES TENEBRES. —  

Serge de Poligny.
13 Mars 44. FLORENCE EST FOLLE. —  G. La-

cornbe {en coproduction avec P.

ESSOR CINEMATOGRAPHIQUE FRAN­
ÇAIS (A. des Fontaines)

•24 Mars 42. DERNIER ATOUT. —  J. Becker.
6 Janv. 43. ADIEU LEONARD. —  P. Prévert 
1 " Mars 44. FALBALAS. -  J. Becker.
FRANCE NOUVELLE
II Nov. 4«. VENUS AVEUGLE. —  Abel Gance.

FRANCE PRODUCTIONS (Yvan Noë)
2 Mai 41. LES HOMMES SANS PEUR. —  Yuan

Xoë
15 Sept. 41. SIX PETITES FILLES EN BLANC. 

Yvan Noë.
6 Janv. 43. LA CAVALCADE DES HEURES. —  

Yuan Xoë.
FRANCINALP
8 Juin 42. CAP AU LARGE. —  J.-P. Patelin.

FRANCINEX
26 Sept. 42. I.E VOYAGEUR DE LA TOUSSAINT.

Louis Daquin.
S Mai 43. SERVICE DE NUIT. —  J. Faurez.

GENERAL FILM
23 Sept. 42. RETOUR DE FLAMME. —  / / .  Fes- 

court.

GENERALE FRANÇAISE CINEMATO­
GRAPHIQUE

25 Mars 42. L’APPEL DU BLED. —  M. Gleize 
GRAY FILM
29 Mars 43. FEU NICOLAS. —  ./. Houssin. 
IM P E R IA  (F ilm s)
25 Mars 41. I.ES DEUX TIMIDES *. —  Yves Al- 

légret.
11 Août 41. L’ARLESIENNE. —  Marc Allégret
2a Avr. 42. HISTOIRE COMIQUE *. —  M. Allé- 

gret.
27 Août 42. LA BELLE AVENTURE. —  M Allè­

gre!.

INDUSTRIE CINEMATOGRAPHIQUE
20 Août 4L LE MARIAGE DE CHIFFON. —  Cl 

Autant-Lara.
12 Nov. 4L CROISIERES SIDERALES. —  A

Zwobada.
30 Mars 42. L’HOMME QUI JOUE AVEC LE

FFU. —  Jean de Limur.
1. Juin. 42. UNE ETOILE AU SOLEIL. —  t 

Zwobada.
12 Avr. 43. DOUCE. —  Ci. Autant-Lara.
3 Mai 44. LA GRANDE MEUTE. —  J. de Li­

mur.
JASON (Productions)
31 Juill. 41. APRES L’ORAGE. —  P.-J. Duels
16 Fév. 42. PROMESSE A L’INCONNUE * —

Perthomieu.
5 Août 42. FREDERICA. —  J. ¡loyer 
5 Avr. 13. LE SECRET DE MADAME CLAPAIN 

—  Ilerlhomieu.

LUX (Cie Cinématographique de France)
22 Mars 43. GRAINE AU VENT. —  M. Gleize.

LUNEGARDE. —  M. Allégret (en 
coproduction avec Paris-Studio-- 
Cinëma et Pathé Cinéma).

M. A. I. C. (Maîtrise Artisanale de l’Indus- 
trie Cinématographique)

« A o û t  42. LE CAMION BLANC. —  Joannon 
19 Avr. 43. LA COLLECTION MENARD. —  Ber- 

nard Roland.
8 Oct. 43. I.I5 CARREFOUR DES ENFANTS

PERDUS. —- Léo Joannon.
MAJESTIC FILMS
Il Mai 43. LUCRECE. -— L. Joannon.

MINERVA
30 Juin 41. L’AGE I)’OR. —  J de Limnr 
18 Sept. 41. FIEVRES. —  ./. Delannog.
16 Fév. 42. L ANGE GARDIEN. —  J. de Casent 

broot.
11 Mai 42. HAUT LE VENT. —  .1. de Baron 

celli.
10 Oct. 42. GOUPI-MAINS ROUGES. —  J. Bec 

ker.
24 Fév. 43. I.’HOMME QUI VENDIT SON AMF 

J.-P. Paulin.
28 Fév. 44. LE MERLE BLANC. —  J. Honssin 
MIRAMAR (Productions)
9 Juin 41. I.E SOLEIL A TOUJOURS RAISON

■— Pierre Billon.
4 Mars 43. L’ESCALIER SANS FIN. —  G. La

combe.
MONACO FILMS
13 Nov. 42. FOU D’AMOUR. —  P. Mesnier.

' (*) Films dont la projection n’est 
pas autorisée.
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MOULINS D’OR
22 Juin 42. LES AFFAIRES SONT LES AFFAI­

RES. —  J. Dréville.
28 Août 42. LA GRANDE MARNIERE. —  J. de 

Maryuenat.
14 Fév. 44. SORTILEGES. —  Christian-Jaque.
NOVA FILMS
12 Avr. 43. TORNAVARA. —  J. Dréville.
QPTIMAX FILMS
7 Mars 41. UNE VIE DE CHIEN. —  M. Cam- 

mage.
14 Sept. 42. I.A BONNE ETOILE. —  J. Boyer. 
PAGNOL (Films Marcel)
13 Août 40. LA FILLE DU PUISATIER. —  M.

Pagnol.
10 Juill. 42. LA CROISEE DES CHEMINS. I_

Berthomieu.
PATHE-ÇINEMA
3 .Juin 4L ROMANCE DE PARIS, —  J. Boyer 
10 Juill. 4t. NOUS LES GOSSES. —  /.. Daquin 
22:Août 41. LE BRISEUR DE CHAINES. —  J. 

Dan iel-Norman.
20 Sept. 41. OPERA-MUSETTE. —  R. Lefebvre
17 Nov. 41. BOLERO. —  J. Boyer '
10 Juin 4a. A VOS ORDRES MADAME —  .7

Royer.
11 Juin 42. PONtCARRAL, COLONEL D’EMPI­

RE- —  J. Delannoy.
9 Août 42. PORT D’ATTACHE. —  J Choux 
' Sept- 12- SECRETS -  P. Blanehar.

21 Sept. 42. MONSIEUR DES LOURDINKS. —  P.
de Ilérain.

13 Nov. 42. L’ANGE DE I.A NUIT. —  Bertho- 
nue u.

15 Juin 43. PREMIER DE CORDEE. _ /.. Da­
quin (en coproduction a v e c  

,, . . / ’Ecran Français).
2 Août 43. JE SUIS AVEC TOI. —  Henri De- 

roin (en coproduction avec C.I.

1. Août 43. LES ENFANTS DU PARADIS. —  1/ 
Carne.

I\ A. C. (André Hunnebelle)
•l N w . « .  FEU SACRE. -  M. Cloche.
2 Nov. 42. L’INEVITABLE M. DUBOIS. —  p 

Rillon.
PLOQUIN (Films Raoul)
:U Mai 43. LE CIEL EST A VOUS. —  J. Gré- 

millon.
2 Mai 44, I.ES DAMES DU BOIS I)E BOULO- 

ONE. —  Robert Rresson.
PRISONNIERS ASSOCIES (Les)

9 Fév. 43. ADEMAI, BANDIT D’HONNEUR. __
Gilles Grangier, en coproduction 
avec C.C.F.C.

PRODIEX (Barthès-Cammage)
7 Nov. 40. UN CHAPEAU DE PAILLE DTTA- 

_ , LIE. —  M. Cammage.
2 Déc. 40. LA NUIT MERVEILLEUSE. —  J.-P.

Paulin.

PRODUCTIONS FRANÇAISES CINEMA­
TOGRAPHIQUES

10 Sept. 42. MERMOZ. —  Louis Cuny.
REGINA (Films)
15 Oct. 4L LA MAISON DES SEPT JEUNES FIL­

LES. —  A. Valentin.
26 Janv. 42. LA FEMME QUE J’AI LE PLUS AI­

MEE. —  Bob. Vernay.
15 Avr. 42. A LA BELLE FREGATE. —  .4. Va­

lentin.
15 Août 42. LE COMTE DE MONTE-CRISTO. —  

(en 2 époques). —  R. Vernay.
7 Sept. 42. LE BIENFAITEUR. —  II. Decoin.

10 Janv. 44. LE BOSSU. —  J. Delannoy (en co­
production avec Jason).

15 Avril 44. LE PERE GORIOT. —  R. Vernay.
RICHEBE (Films Roger)

3 Juin 4L MADAME SANS GENE. —  R. Ri-
ehebè.

25 Août 4 t. LES JOURS HEUREUX. —  J. de 
Maryuenat.

7 Avr. 42 ROMANCE A TROIS. —  R. Richebé.
20 Juin 42. MONSIEUR LA SOURIS. —  G. La-

combe.
15 Mars 43. DOMINO. —  R. Richebé.
5 Août 43. VOYAGE SANS ESPOIR. —  Chris­

tian-Jaque.
HIVERS (Films Fernand)
21 Oct. 40. L’AN 40 *. —  Y. Mirande.

R Oct. 41. DERNIERE AVENTURE. —  JL Pc- 
guy.

<j Juill. 42. COU’ DE FEU DANS I.A NUIT. —  
R. Péguy.

17 Sept. 43. LA RABOUILLEUSE. —  F. Rivers.
SCALERA
10 Déc. 42. LA VIE DE BOHEME. —  Marcel 

l'Herbier.
It Juin 43. LA BOITE AUX REVES. —  Y. Allé- 

grtl.

SELB FILMS PRODUCTION
29 Sept. 43 I.E MOUSSAILLON. —  J. Gonrguct.

9 Nov. 42. MALARIA. —  J. Gourguet.
SIGMA (Productions)
1 "  Sept 42. L’HOMME SANS NOM —  L. Mathol.

8 Sept. 43. L*ILE D’AMOUR. —  M. Cam (en co­
production avec Cyrnos).

10 Mai 44. BIFUR III. —  M. Cam.
SIRIUS (Films)
1 "  Sept. 4L CARTACALHA. —  L. Mathot.
5 Janv. 42. FORTE TETE. —  L. Mathot.

3 Fév. 42. SIGNE ILLISIBLE. —  Ch. Chambo- 
ranl.

13 Avr. 42. HUIT HOMMES DANS UN CHA­
TEAU. —  R. Pallier.

25 Mai 42. MADAME ET LE MORT. —  L. Da­
quin.

25 Août 42. I.A CHEVRE D’OR. —  R. ltarbcris.
75 Fév. 43. LES ROQUEVII.LARD. —  J. Dré­

ville.
12 Juiil. 43. LA MAUBRAN. —  S. Guitry.
S. M. F. G. (Sté Marseillaise des Films 

Gaumont)
12 Avr. 43. ARLETTE ET I.’AMOUR. —  R. Ver- 

nay. •
28 Avr. 43. JKANNOU. —  1.. Poirier.
S. N. E. G. (Sté Nouvelle des Etablisse­

ments Gaumont)
23 Janv. 42. LE JOURNAL TOMBE A CINQ HEU­

RES. —  Georqes l.acombe.
27 Avr. 42. • I.ES CADETS DE L’OCEAN *. —

J. Dréville.
10 Sept. 42. MADEMOISELLE BEATRICE. —  Max 

de Vaucorbeil.
16 Nov. 42. NE LE CRIEZ PAS SUR LES TOITS.

—  J. Daniel-Norman.
17 Juin 43. VAUTRIN. —  P. Rillon.
25 Juin 43. UN SEUL AMOUR —  P. Blanehar.
8 Nov. 43. BI.ONDINE —  H. Mahé.

23 Mars 44. I.A CAGE AUX ROSSIGNOLS. —
J. Dréville.

S. O. F. R. O. R. (Films Orange)
22 Sept. 41. PENSION JONAS. —  P. Caron.
28 Nov. 41. LA DUCHESSE DF- LANGEAIS.

J. de Raroncelli.
25 Juin 42. 1.’HONORABLE CATHERINE. —  M.

L’Herbier.

S. P. C. (Camille Tramic/iel)
24 Juill. 41. LE VALET MAITRI-:. —  Paul Mes­

nier.
16 Fév. 42. LA LOI DU PRINTEMPS. —  J. Da- 

niel-Xorman.
26 Mai 42. PATRICIA. —  P. Mesnier.

2 Mai 44. PAMELA. —  P. de Ilérain.
S. P . D. F. (Sté de Production et de Dou­

blage de Films)
7 Juill. 41. LA NEIGE SUR LES PAS. —  Ber­

lhomieu.
25 Juill. 42. I.E MISTRAL. —  J. Houssin.
18 Janv. 43 L’HOMME DE LONDRES. —  H. De-

coin.

SPORT FILM (Willy Rozier)
l i  Juill. 41. MELODIE POUR TOI. —  IV. Ro­

zier.
3 Août 42. L’AUBERGE DE L’ABIME. —  IV. 

Rozier.
STELLA PRODUCTIONS

3 Fév. 41. LES PETITS RIENS. —  R. Lebour- 
cier.

S. U. F. (Sté Universelle de Films) (Jean 
Clerc)

27 Juill. 41. CHEQUE AU PORTEUR. —  J. Royer. 
18 Août 41. MONTMARTRE-SUR-SEINE. —  G.

• l.acombe.
17 Nov. 41. MADEMOISELLE SWING. —  R. Boî­

tier.
29 Juin 42. LE GRAND COMBAT. —  B. Roland.
20 Janv. 43. LE SOLEIL DE MINUIT. —  B. Ro­

land.
28 Oct. 43. ECHEC AU ROY. —  J.-P. Paulin.
SYNOPS (Roland Tuai)
18 Août 41. LE PAVILLON BRULE. —  J. de Ba- 

roncelli.
16 Mars 42. LE l.IT A COLONNES. —  7Î. Tuai. 
26 Juin 42. LETTRES D’AMOUR. —  CI. Autant- 

Lara.
8 Fév. 43. I.ES ANGES I)U PECHE, —  fi. Bres­

san.
10 Mai 43. BONSOIR MESDAMES. BONSOIR 

MESSIEURS. —  fi. Tuai.
U. F. P. C. (Union Française de Produc­

tion Cinématographique)
•>6 Juin 41. FROMONT JEUNE ET RISI.ER 

AINE. —  I-. Mathot.
18 Août 41. ICI L’ON PECHE. —  René Jayet.
1« Oct. 41. PATROUILLE BLANCHE. —  Chr. 

Chamborant.
21 Août 42. LES AILES BLANCHES. —  R. Pé­

guy-

U. T. C. (Union Technique Cinématogra­
phique)

1 " Déc. 41. I.A NUIT FANTASTIQUE. —  .«. 
L’Herbier.

27 Juill. 42. LE LOUP DES MALVENEUR. —  G. 
. . .  .Radot.

25 Oct. 43. LE BAL DES PASSANTS. —  G. Ra­
dot.

ZENITH FILMS
10 Août 42. LE CAPITAINE FRACASSE. —  Abel 

Gance.

LES ASSURANCES FRANÇAISES
Risques de toute ntture
DIRECTEUR PARTICULIER

Maurice BATAILLARD
81, rue Paradis, 81 — MARSEILLI 

____________ Tél. : D. 50-93_____________

EN TÊTE DES 220 
Les Champions
Il est très difficile de procéder au clas­

sement réel des films que leurs résultats 
classent en tête d© production.

Les résultats dépoeident eh effet des da­
tes do sorties (un film rapport© plue en 
hiver qu'en été), et plus encore des fluc­
tuations qui ont été importantes au cours 
de ©es derniers mois, du prix dee places. 
Pratiquement, c ’est donc sur le nombre d»' 
spectateurs qui ont assisté aux films que 
l’on doit s ’appuyer. Il est certain qu'un 
film peut avoir ou Un énorme succès à 
Paris et un succès moindre en province 
(ainsi Les Visiteurs du Soir), ou vice, 
versa. Il n'en demeure pas moins vrai que 
le test de la fréquentation des salles est 
le plus probant.

Pour la période du 1er Juillet au 30 
Juin 1912, 12 films s© détachent. La Fille 
du Puisatier, eut été le grand champion 
si la ©arrière d© c© filim: n ’avait pas. été 
interrompue administrativement ( Prix de 
revient de, ce film entrepris avant, l ’armis­
tice : 2.500.000 francs). (Test donc à Fiè­
vres rie Jean Delannoy. avec Tino Rossi, 
que revient la palme d© « film champion 
1041-1942 ».

Suivent dans un ordre qui n ’est pas 
strictement un classement :

Remorques, Madame Sans.Gêne. Histoi­
re de Rire, Battements de Cœur, Mam’zelle 
Bonaparte. Nuit de Décembre, Caprices, 
Cartacalha, L ’Empreinte du Dieu et Le 
Dernier des Six.

Sur ces doux© films, cinq, La Fille du 
Puisatier, Remorques, Battement de Cœur, 
Nuit de Décembre et l 'Empreinte du Dieu,
avaient été réalisée avant l ’armistiefe.

Pour la saison 1942-1943, les pronostics 
pour les films champions désignent Pont- 
carral (Prix de revient : 12 millions. Rap­
port 20 millions) grand vainqueur, suivi dp 
Monte.Christo qui a coûté 10 millions, Le 
Mariage de Chiffon (8 millions). Le Voile 
Bleu (6 millions et ©n a rapporté 16), Les 
Visiteurs du Soir, qui «, coûté 21 millions 
©t ne les rapportera -pas, etc...

(•) Film» dont la projection n’est 
pus autorisé*.
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Lm R esq u illeu r
Rlm allemand doublé en Français, réalisé 

par Hans Deppe, interprété par Willy 
Fritsch, Hertha Feiler, Heinz Salfner, 
Hilde Sessak, Charlotte Daudert etc... 
RESUME. — L'histoire se passe à l 'épo­

que où les Alpes Salzbourgeoises étaient 
séparées des Alpes bavaroises par uno 
frontière, laquelle frontière était pareille 
à toutes les autres: complications doua- 
niaires et autres. JVI. Georges, docteur en 
droit, en sciences et en médecine partit 
doits un jour pour Salaboung pour 
quelques heures. Il emportait avec lui la 
seule somme autorisée; dix marks. Il a 
rtîndez-'vous avec son aimi .Charles et l'at­
tend à la terrasse d'un café : le Glockens- 
piel. Ce rendez-vous est très important il 
■doit lui apporter, outre un plaisir certain, 
un. secours monétaire, car Georges a em_ 
ployé les dix marks à s’offrir un chapeau 
tyrolien. Il attend en vain toute l ’après- 
midi et c'est une bh ai mante jeune fille 
Ohristina qui lui prêtera la somme néces­
saire -pour régler l ’addition. En réalité 
Georges s'était trompé ; il avait rendez, 
vous au ïomasselli et non au GlockenSpicl. 
.Ykais,<jà c'est qu'on aippelle le destin. Geor­
ges revr'nt plusieurs fois de suite à Salz- 
bourg où il revoit Ohristina. Elle dit être 
soubrette dans un château des environs. 
Mais Charles lui apprend qu’elle est en 
réalité la fille des châtelains. Le frère de 
Ohristina viendra trouver Georges et lui 
expliquera la chose : le père de François 
et de Ohristina est un auteur dramatique 
qui a décidé de louer son château à de ri. 
dhes industriels tandis que lui-même et sa 
famille leur serviront de domestiques, le 
tout destiné à être la matière première 
d'une pièce. Ainsi tout est clair et Geor­
ges invité au château prend lui.même part 
à cette vaste farce qui finira le mieux du 
inonde: par un mariage.

REALISATION. — L ’anecdote est plai­
sante. queqties personnages de pure comé­
die comme le comte viennent lui donrier 
par moments une saveur plus particulière. 
Extérieurs magnifiques à Se.lzbouig et 
dans les environs. Charmante aventure 
sans prétention qui fait passer un agréa, 
ble moment.

INTERPRETATION. — Willy Fritsch 
est bien l’éternel jeune premier et Ilertha 
Feiler qui est rès jolie lui donne agréable­
ment la réplique. Heinz Salfner est excel­
lent dans le rôle, du comte. Et tous les au. 
très entourent très correctement les per- 
-ftonuageg de ce petit conte fées...

J. M.

C oup d e  F ou dre
Film allemand, synchronisé en français. 

Réalisation de Paul Martin, d’ après un 
scénario de E. Buri et P. Francke, inter­
prété par Albert Matterstock. Leny M i- 
renbach, Fita Benkhoff, Harald Paulsen, 
Georg Alexander, etc....
RESUME. —  Une jeune fille essaie de 

vivre de son travail, elle fait des dessins 
d© mode. Cela ne marohe pas du tout, la 
jeune fille h est (pas contente, sur quoi elle 
se fait éclabousser par une voiture ce qui 
est une excellente manière d ’entrer m  rela­
tion« avec son occupant. L ’occupant est un 
pianiste célèbre, mais la jeune fille n ’en 
sait rien. C'est une fille tout ce qu’ il y a 
de sérieux qui n’aime pas qu'on lui conte 
tleui’ette dans la rue, ce qui n ’empêche pas 
qu’elle Se trouve peu après en costume de 
bain aux côtés du Monsieur au bord d’un 
lae.

Sur quoi elle va au concert du jeune pre. 
micr et y rencontre des anciennes très chè­
res amies du Don Juan en question. Le 
lendemain, comme les dessins se vendent 
de plus en plus mal, elle accepte une place 
do femme de cihamlbre. Cela se trouve être 
naturellement .chez une des amies du pianis­
te. naturellement le jour de la réception 
du pianiste. A (rtrtir île moment je > '- 
nonce à expliquer l ’histoire. Le mari de 
l ’amie est directeur <l’une affaire qu ’ il ad. 
ministre assez mal, il dépense beaucoup 
plus d'argent qu’ il n’en gagn©, mais il ne 
se rend pas compte que sa femme le 
trompe ou il commentée seulement. Il attend

m a lg ré les Evén em en ts ,
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FOURNITUfiH GÉNÉRALE de ce qui concerne 
la publicité d une salle de spectacle

également son directeur général «t cette 
visite l'impressionne. La jeune fille sérieu­
se et dessinatrice, casse des ven.es, embras­
se le pianiste, est congédiée, s ’enferme dans 
la chambre de sa provisoire patronne, preud 
un bain, change de robe, fait la ecmnais- 
sawoo du directeur général furieupamoat ar_ 
rivé entre temps, arrange les cthoses sou-s 
les grincements d© dents de la (patronne- 
rivale et enfin part avec le musicien vers 
une vie que tout porte à croire tissée d'a­
mour et d’or, — ce qui est de beaucoup p.é 
fera' U» à la <haumièi*e pourrie et au comr 
fervent.

REALISATION. -— D ’un scénario qui 
n était qtioiqu 'idiot (pas plus ridicule que 
bien fl autres, Paul Martin a consciencieu­
sement fait une chose informe, sans inté­
rêt. 1! nate même les scènes habituelles de 
bains, de déshabillage et de baignoire. Sa 
vulgarité n’est même pas un argurtieçit com­
mercial... Tout caci es( cousu de grosses 
ficelles, cela se déplace lourdement ver» 

-.une fin sari« imprévu à travers un cer­
tain nombre de situations e! de 'pérsonha. 
ges au pittoresque le plus éeulé. Drôle 
d'hirtoite. ' ,

INTERPRETATION : ¡La. responsabilité 
du metteur en scène est d ’autant plus lour­
de que l 'interprétation est dans 1 ’■en êmbl1' 
excellente, à condition dan« écaifey.cette ri­
dicule Fita Benkhoff qui nVst que cris- 
pan*.'' hin.s un genre où J\nny. Ondra sut 
être charmante. Albert Matterêtoick est un 
fort beau jeune premier dans une classe 
dite internationale. F! a certaine .raideur, 
mais cela doit certainement faire partie 
de son charme. Leni Ma onbadr avec son 
visage intelligent et sans apprêt mérite de 
meilleures causes. Gcoig Alexander est cer. 
fainement un comédien spirituel, encor*' 
qu’il fasse cent ai tiennent très : théâtre. Los 
autres silhouettes ne peuvent être tenues 
responsables d« leur manque d'originali­
té, elles font ce qu'elles peuvent.

1! faut bien dire à la décharge des ac­
teurs qui ne paiviennent pas à sauver ce 
Jilm perdu d avance, que le doublage vient 
à la rescousse du réalisateur pour donner 
le coup d'ansOmoir final. Je ne sais rien 
de plus agaçant que c “.s petites bonnes 
•femmes nui essaient de faire désinvolte, 
évaporé et excité, bien -tranquillement as­
sis devant leur texte — 'et cela .so scnl. 
Oh mon dieu, que ,e'es! visible comme di_ 
l’ait l ’autre — alors que le modèle s’agite 
sur l'écran, dans l ’espoir sans doute de 
rejoindre une voix qui ne veuf pôiir rien 
au monde-.se mettre en rapport ivre ltfi.

’ R . M. A.

7

<Remplace OfRedeéle (pacfaii
Tout petit que je suis, maglré tout, j ’assistais à la présentation 

d’un grand film français. L ’assistance, composée des plus haut- s 
personnalités et du. corps diplomatique, était prise par les pre­
mières images et transportée sur les cimes immaculées de nos 
neiges françaises. L'action battait son plein avec ses péripéties 
diverses, accompagnée du dialogue et do musiques légère*. Film 
Français et, oh combien ! prodigieux et courageux, que... mais, 
je m'égare, je  rte veux pas faire de publicité. Donc, je disais, 
dans le silence noir de la salle, que seul trouait une cime -le 
rocher blanc sur l’écran minute palpitante, seulement troublée 
p«r un bruit qe cabine.

A l'instant où régnait un profond silence, dù à ia périlleuse 
descente en rappel exécutée par un artiste du film, de derrière 
la non étanche paroi, cachant un groupe, s’élevait, alors que des­
cendait l’artiste, un « mat’ c’te descente en rappel » qui. comme 
on ],» comprend, lit rire une più'tie de l’assistance... Je nt, oritr 
que pas. Autant soit-on d’opérateurs ou de personnes accrédités 
dans un établissement, on a le droit de voir le film qu’il pré­
sente, sans pour cela fhire rire ou importuner le$ «¡peelateurs. 
Due l’on évite de. crier ces Commentaires et surtout, si Ton est 
plusieurs dans la cabine, que l'on ne monte pas les bobines à 
l'envers... Ça c'est pour le cinéma français.

■
SERVICE DE NUIT. Une production française qui 

sort actuellement en dépit des événements et où Gaby 
Morlay pent faire jouer les gammes de son talent.

Comme chaque année "  La REVUE DE l'ÉCRAN "  
EDITION A interrompra sa parution quinze jours 
pendant la période de vacances. Nous paraîtrons 
encore le 29 juillet et supprimerons les numéros du 
5 et du 12 Août.
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MALGRE LES DIFFICULTES

Eclair-Journal vient de battre un re­
cord appréciable dan8 la finition de deux 
grandes productions dont le premier 
tour de manivelle a été donné simulta­
nément aux (Studio® St Maurice le 13 
Mars dernier.

En effet George® Lacombe vient de 
terminer son film Florence c$t Folle qui 
réunit, comme on le sait, pour la deu 
xième l'ois, après J'Inévitable Monsieur 
Dubois. Oc tcoupY* Annie Ducaux-An<lro 
I aiguet.

Serge de Poligny de s°n côté, met ;a 
dernière main à Tm  Fiancée des Ténè­
bres.

Deux films menés à bien en r> mois 
malgré des difficultés do toutes sortes, 
voilà qui fait honneur à la lois à 1 ini- 
liative audacieuse des producteurs et à 
la conscience profeousonnelle de® techni­
ciens !

Malheureusement les événements ne 
permettent pa3 dé fixer dès à présent 
une date de sortie prochaine de ce« deux 
filins.

SEDUCTION
Pamela saura plaire et séduire le 

publie. Il saura plaire au public parce 
que l’action fintéressera et parce q.uil 
retrouvera les meilleurs acteurs. Il saura 
séduire ce même public parce que,, de­
puis le premier rôle jusqu’au dernier ’e 
charme saura s.-> manifester ' sou3 > s 
traits les plus agréables et les forme® les 
plus charmantes: la beauté de René:1 
Saint Cyr qui incarne Pamèla; les char­
mes altiers d'Yvette Lebon qui porsonilie 
Madame Tallien, lsélégancc de Fernand 
r.ravey, l'allure do Georges Marchai. Mais 
il faut ajouter à ces personnages princi­
paux toute une brochette de jeunes <d 
jdlies femmes qui ont été choisies spé­
cialement pour évoquer Les célèbres 
merveilleuses du temps jadis dont les 
charmés troublants ont séduit p!us d'un 
tendre galant. On en parlera Longtemps.

Four voslrtermè(lE$,itttra(tiors 

Numéros dE Music-Hall
UNE ADRESSE

SPECTACLE OFFICE
(L FERAUD) Créé en 1918

Jean VIAL
Directeur

(Licence Internationale)
5, Rue Pavillon - MARSEILLE

D. 05-19

PERSEVERANCE
Chaque jour, les difficultés que ren­

contrent les producteurs do fiims sont 
plus nombreuse® et plus grandes. Néan­
moins, les films commencés sont poursui­
vis coûte que coûte, l’ armi ceux-ci, se 
trouve la dernière production de Raoul 
Ploquin: Les Dames du Pois de Boulogne 
que Robert Bresson réalise, d ’après uu 
scénario dont il est l’auteur et qui est 
inspiré d’un thème de Diderot

Raoul Ploquin, qui avait déjà ren­
contré et surmonté tant. d’obstac!es pour 
la réalisation du CM est à vous, fait 
montre à nouveau d’une persévérance 
et d ’une ténacité à toute épreuve. Pro­
ducteur, metteur en scène, artistes et 
technicien,V. Lotis animés d'un même 
désir, s’efforcent donc d’achever Les 
Dames du Bois de Boulogne qui est in­
terprété par Paul Bernard, Maria Ca«a- 
rè-s, Elina Labourdette et Lucienne B<r 
gaea-t et qui s’annonce déjà comme une 
œuvre de grande classe.

VALEURS STAFLES
Parmi les films qui remportent ac­

tuellement à Paris un succès considéra­
ble il est de « vieilles vedettes « que 
tout un public jeune ignore et qui re ­
trouvent un engouement aussi grand si e- 
n’est plus que lors de leur première ex­
clusivité. L’exemple le plu$ remarquable 
est sans contredi celui du fameux repor­
tage.- La Croisière Jaune nui. au Cinéma 
d es Champs E ly s é e s a battu le record du 
dimanche q,ue détenait L’Inévitable Du­
bois... et battre L'Inévitable M Dubois
e ifest pas une maigre référence.

FILM SPORTIF
Nous annonçons par ailleurs la sortie 

à Toulouse du Bing Enchanté. I| s'agit là 
d’une étude sur ce milieu si passionnant 
de la boxe, milieu que l’on peut s’éton­
ner de voir si peu utilisé dans la produc­
tion cinématographique. Cette réalisa- 
lion de Mario Bernard provoque partout 
où elle passe un déchaînement d’entho.i- 
siame dans le public jeune... e j dans'le  
public féminin. C’est une indication qui. 
à n’en pas douter inspirera par la pro­
duction future, scénaristes et produc­
teurs.

*

INFORMATIONS <u C.O.I.G.
(Suite de la page 3)

Le mètre linéaire Frs
Pellicule positive 35 mm., support

nitro-cellulose .........................   t ,02
Pellicule positivg 35 mm., support

acétate ..................      1,84
Pellicule s°nore 35 mm., support

nitro-cellulose ................................  2 »
Pellicule sonore 35 mm., support 

acétate ...... ......................... .......... 2 ,21
Ces prie s’entendent .sans remise ai 

ristourne, pour paiement au comptant 
sans escompte, marchandise condition 
née en boîtes facturées en s«*', .départ 
usine, taxes à la production et sur les 
transactions comprises.

Art. 2. —  IJts prix de vente au ter 
septembre 1939, des formais de films 
subst an tards, positifs sur acétate de 
celhtlosP; peuvent être majorés de 80 ' ;  
au maximum.

Art. 3.. —  Céssent d’ëli'e applicables. // 
compter de la date d’entrée en vigueur 
du présent arrêté, les dispositions de 
l’arrêté n° 1337, en date du 28 octobr 
1941, concernant les produits .visés au.r 
articles 1 çf  2 .

(Section I31 
Â

PRIX DES GLACES 
d an s  LES SALLES DE SPECTACLES 
Nous informon® tous les exploitants 

qu a la date du 2 juin 1914 il esl paru, 
au « Bulletin Officiel des Services de* 
Prix >», l’arrêté n° 9725 fixant le prix w  
vente aux consommateurs des portions 
de glaces dans le® salles de spectacles, 
dont nous vous donnons ci-dessous l'é­
noncé :

ABTK.LE UNIQUE. _ Le prix de vente 
aux' consommateurs de glace devant con­
tenir 25 % au minimum de sucre (sac 
eharose) et être parfumée avec des fruits 
frais, des jus ou purécs de fruits ou des 
parfums naturels, livrée sous forme de 
portions glacées, moulées ou coupé s , 
avec ou sans bâtonnets. sous enveloppes 
papiers ou sachets, est fixé  à Fr 5 la 
portion dons lcs salles do spectacles 
théâtres cinémas, réunions sportivcs ,.•> 

salles ouvertes) eontenant moins de 7 .500  
p/rtre?, e ( à Ers 5,50 dans lcs manifesta- 
"ans sportives ou autres de plein air ou 
en salles couver les contenant plus de 
7.500 places.

¡iww.
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